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La SFAR a un nouveau président. 

Chers (ères) Collègues, Chers (ères) membres de la SFAR, 

Le résultat des élections au Conseil d’Administration (CA) de la SFAR m’a porté au poste de 
Président pour une période d’un an, renouvelable une fois. C’est bien sûr un grand honneur 
que je ressens. J’essaierai de m’entourer des conseils appropriés, notamment en me servant 
des « canaux » officiels que représentent le Bureau du CA et l’ensemble des membres de ce 
CA mais aussi en interrogeant des personnes extérieures dont les connaissances ou les 
analyses pourraient servir notre développement. Le soutien quotidien du 1er Vice-Président, 
Claude Ecoffey et du Secrétaire général, Yves Auroy, leur travail et leurs bons conseils, sont 
des aides inestimables. Le « passage de témoin » avec Laurent Jouffroy se fait de façon fluide 
et il me fait l’honneur de son amitié et de son soutien. La production des comités est 
également au cœur du fonctionnement et fait la réputation de la SFAR. 

Pour la majorité d’entre vous, ce qui se passe au sein du sérail que représentent le CA et les 
réunions qui se tiennent Rue Raynouard vous est étranger et loin de vos préoccupations. Ce 
n’est évidemment qu’en partie vrai. Il y a au sein de chaque organisation des débats internes 
qui ne dépassent pas les personnes qui en sont les acteurs ou qui apparaissent comme des 
discussions administratives. Parmi ces actions qui vous semblent lointaines, il faut tout de 
même vous informer des remaniements administratifs majeurs qui ont eu lieu au cours des 
derniers mois et dont l’objectif est non seulement de stabiliser le fonctionnement quotidien de 
la SFAR, mais aussi et surtout de lui assurer une maîtrise juridique, technique et 
organisationnelle qui était insuffisante jusqu’ici. Chacun comprendra que la SFAR est une 
« grosse » Association et que son fonctionnement se doit d’être sérieux, ne serait-ce que par 
respect vis à vis de ses membres. 

Mais il y a aussi des débats généraux sur l’avenir de la spécialité, sa place dans le grand 
ensemble de la Santé, le rôle respectif des modes d’exercice, d’où l’importance d’une 
représentativité de chaque composante dans notre groupe de direction. 

Pour tenter de rapprocher la SFAR de ses membres, préoccupation qui a été toujours majeure 
pour les Présidents qui m’ont précédé (même si cela n’est pas toujours apparu clairement), 
nous tentons actuellement plusieurs approches. Certaines ont été initiées sous l’égide de 
Laurent Jouffroy qui m’a précédé, d’autres débuteront au cours des prochains mois. Tout 
d’abord à l’occasion de l’achat de nouveaux locaux, nous souhaitons développer la notion de 
Maison des Anesthésistes-Réanimateurs au sein de laquelle les groupes ayant une vocation 
centrée sur notre discipline pourront se réunir dans de bonnes conditions d’accueil. Le vote 
pour les élections au CA de la SFAR est maintenant un vote électronique. On peut ici 
remercier notamment les efforts d’Hervé Bouaziz qui a mis son énergie pour faire aboutir ce 
projet. Le résultat est déjà probant puisque ce nouveau mode de scrutin a permis de (presque) 
doubler le nombre de votants, montrant d’une part que les modalités complexes de vote 
étaient un frein et d’autre part que les membres de la SFAR sont intéressés par ces élections. 



Récemment a été initiée une action envers les jeunes Anesthésistes-Réanimateurs, menée par 
Xavier Capdevila, afin que ces jeunes collègues se retrouvent au sein de notre Société savante 
et poursuivent ce que nous avons commencé. Nous avons aussi une pensée pour ceux qui, 
comme moi, ont dépassé, leur « demi-siècle ». Marc Gentili tentera de savoir comment ils 
vivent leur quotidien dans ce métier souvent difficile. 

Quels sont les principaux projets ? Plusieurs thèmes prioritaires ont été identifiés. Citons 
notamment le développement de la médecine périopératoire (stratégie ayant pour but 
d’améliorer la prise en charge des patients à haut risque), qui représentera très probablement 
une modification profonde de l’identité de l’Anesthésie-Réanimation au cours des prochaines 
années. Un travail d’ampleur nationale autour du fonctionnement des Unités de Surveillance 
Continue (USC), structures emblématiques de cette médecine périopératoire est en 
préparation, sous la direction de Marc Beaussier. De même, la chirurgie ambulatoire est un 
thème prioritaire sur le plan quantitatif (le fameux objectif de 80 %)…mais aussi qualitatif 
(amélioration des pratiques professionnelles et satisfaction des patients). Là aussi, un travail 
national mené par Laurent Jouffroy est en gestation. 

La SFAR est une société savante. La Recherche pourra être soutenue par des contrats ciblés, 
le financement d’attachés de recherche clinique (ARC), la création d’un réseau d’unités de 
recherche et de services cliniques. Le Comité Scientifique centralisera ces actions. Nombreux 
sont ceux qui souhaiteraient participer des actions de recherche cliniques mais n’en ont ni le 
temps ni la maîtrise méthodologique. L’idée d’une structure type « SOS recherche » est 
aujourd’hui à l’étude. Nous avons aussi au cours de derniers mois indiqué notre souhait de 
faire participer des jeunes aux comités, afin qu’il y insufflent une énergie et des idées 
nouvelles. 

Aujourd’hui, plus encore qu’hier, la Médecine fait l’objet de contraintes financières et un 
aspect du raisonnement éthique doit tenir compte des ressources disponibles et de leur 
meilleur emploi. Ainsi, il est envisagé que pour les futurs référentiels que la SFAR produira, 
une analyse médico-économique des recommandations sera associée, à chaque fois que cela 
sera pertinent et possible, bien sûr. 

La SFAR doit mieux communiquer : la « cible » principale est bien sûr ses membres de la 
SFAR. Pour cela, le site internet et sa Homepage vont être un outil utile. Nous travaillons 
activement depuis quelques mois à développer un renouvellement dynamique et un meilleur 
suivi du contenu, des enquêtes et nous allons entrer dans le monde des réseaux sociaux. 

La SFAR est persuadée que la communication avec les associations d’usagers est essentielle 
et représente un nouveau mode d’exercice de la Médecine. Nous allons renforcer les 
tentatives encore discrètes déjà mises en œuvre. Dans le même ordre d‘idée, il apparaît 
évident aujourd’hui que la « compétence relationnelle » des médecins est souvent insuffisante 
(et ne sont pas concernés seulement les anesthésistes-réanimateurs, loin s’en faut !). La SFAR 
peut jouer un rôle moteur en favorisant un apprentissage structuré qui complétera la 
« compétence naturelle » que chacun possède. 

La relation avec les personnels non médicaux est également au cœur de la vie quotidienne, 
tant avec les infirmiers (ères) diplômées d’état (IDEs) qu’avec les IADEs. Le monde politique 
et les contraintes économiques nous poussent à redéfinir les protocoles de coopération avec 
les personnels non-médicaux. Le sujet est difficile, tant sont ancrées les habitudes et les 
corporatismes et les influences sont multiples. Il est indispensable de ne pas attendre pour 



s’emparer de ce sujet afin que ces nouvelles modalités relationnelles soient choisies et non 
imposées. 

Le congrès de la SFAR est un moment important de l’agenda annuel pour nombre d’entre 
vous. Il en est ainsi parce que ce congrès est d’une grande qualité et que son contenu est riche. 
Des actions de formation plus légères à une échelle régionale débutent cette année. Nous 
souhaitons rapidement élargir cette action par des formations centrées sur l’Anesthésie et la 
connaissance des référentiels. L’intérêt que vous porterez à ces formations sera le meilleur 
indicateur de la voie à suivre. 

Je ne peux poursuivre car cet éditorial finirait par vous lasser, en devenant une liste « à la 
Prévert » qui pourrait vous faire penser à des promesses de candidat… 

Notre ambition est immense, notre énergie aussi. Tous les projets ébauchés ci-dessus, mais 
aussi ceux que vous proposerez, ne pourront être mis en œuvre sans le partenariat renforcé 
avec vous, les membres de la SFAR, sans votre implication et l’évaluation que vous ferez de 
nos actions. 

Vous pouvez me contacter directement, l’adresse est accessible à tous : president@sfar.org. 

Je suis à votre disposition. 

Bien amicalement et merci de la confiance que vous m’avez accordée. 

  

Dan Benhamou 

 


